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MOORSCHUTZ GLEICH KLIMASCHUTZ: POTENTIELLE FLÄCHEN 
GESUCHT

Intakte Moore sind enorm grosse CO2-
Speicher und wahre Hotspots der Biodi-
versität. Doch viele Moore in der Schweiz 
befinden sich trotz rechtlichem Schutz 
in einem entwässerten Zustand und set-
zen kontinuierlich CO2-Emissionen frei. 
Um diesen Prozess zu stoppen, ist eine 
Wiedervernässung unerlässlich. Die 
Klimaschutzprogramme für Hochmoor- 
und Flachmoor-Renaturierungen von 
myclimate fördern gezielt die Wieder-
vernässung dieser sensiblen Ökosyste-

me. Bereits zehn Moore wurden im Rah-
men dieser Initiative in ihren ursprüng-
lichen Zustand zurückversetzt. Ziel ist 
es, weitere Moorprojekte in die Pro-
gramme aufzunehmen und damit einen 
nachhaltigen Beitrag zum Klimaschutz 
und zur Biodiversität zu leisten.

Die Situation der Moore in der Schweiz
Viele Moore wurden einst für die land- 
und forstwirtschaftliche Nutzung 
oder den Torfabbau mittels 

Entwässerungsgräben trockengelegt  
Obwohl sie seit der Rothenthurm-
Initiative von 1987 unter Schutz stehen, 
sind zahlreiche Hoch- und Flachmoore 
nach wie vor entwässert. Finanzielle 
Engpässe verhindern oft die notwendige 
Renaturierung. Die Folge: Aus 
entwässerten Mooren entweichen 
kontinuierlich erhebliche Mengen an 
CO2. Eine Wiedervernässung ist der 
einzige Weg, um die Emissionen zu 
stoppen und ein entwässertes Moor 

Abb. 1: Stehendes und gestautes Wasser auf renaturierter Fläche in Niremont, Kanton Freiburg (Foto: Sebastian Eppler).

PROTÉGER LES MARAIS, C’EST PROTÉGER LE CLIMAT: À LA 
RECHERCHE DE SITES POTENTIELS

Un marais intact est un immense puits 
de carbone et un véritable havre de bio-
diversité. Pourtant, même s’ils sont 
protégés par la loi, de nombreux marais 
de suisse sont asséchés et continuent 
de rejeter du CO2 dans l’atmosphère. 
Pour interrompre ce processus, il est 
impératif de les remettre en eau. Les 
programmes de protection climatique 
de myclimate en faveur de la renatura-
tion des hauts-marais et des bas-marais 
encouragent la remise en eau de ces 

écosystèmes sensibles de manière cib-
lée. Dix marais ont d’ores et déjà pu 
retrouver leur état initial grâce à cette 
initiative, mais l’objectif est d’attirer 
d’autres projets de renaturation et, 
ainsi, de contribuer durablement à la 
protection du climat et à la biodiversité.

État des marais en Suisse
Par le passé, de nombreux marais ont été 
asséchés en creusant des fossés de drai-
nage, afin de pouvoir y développer l’ex-

ploitation agricole et forestière ainsi que 
les gisements de tourbe. Bien que proté-
gés depuis le vote sur l’initiative de Ro-
thenthurm en 1987, de nombreux hauts-
marais et bas-marais sont encore drai-
nés à l’heure actuelle, car le manque de 
moyens financiers fait souvent obstacle à 
la réalisation des renaturations néces-
saires. Conséquence: ces marais déshy-
dratés continuent d’émettre des quanti-
tés de CO2 considérables. La remise en 
eau est l’unique moyen pour interrompre 

Fig. 1: Plan d’eau stagnante réhaussé sur une surface renaturée au Niremont, dans le canton de Fribourg (photo: Sebastian Eppler).
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wieder in einen langfristigen 
Kohlenstoffspeicher zu verwandeln.

Intakte Moorböden als langfristige Koh-
lenstoffspeicher
Moore im natürlichen Zustand haben ein 
enormes Potenzial für Kohlenstoffspei-
cherung. Obwohl sie nur drei Prozent der 
weltweiten Landfläche bedecken, spei-
chern sie rund 30 Prozent des Bodenkoh-
lenstoffs. Wird ein Moor entwässert, ge-
langt Sauerstoff in den Boden, wodurch 
der gebundene Kohlenstoff im Torf in CO2 

umgewandelt und in die Atmosphäre frei-
gesetzt wird. Um diesen Prozess umzu-
kehren, müssen Entwässerungsgräben 

mit baulichen Massnahmen geschlossen 
werden (Abbildungen 2 und 3). Sobald der 
Wasserstand wieder ansteigt und der Zu-
stand des Moores sich stabilisiert, wird 
die Zersetzung des organischen Materi-
als gestoppt und der Kohlenstoff langfris-
tig gespeichert.

Methode von der WSL entwickelt
Moor-Renaturierungen als Klimaschutz-
projekte sind dank einer Methodologie 
der Eidgenössischen Forschungsanstalt 
WSL (Wald, Schnee und Landschaft) um-
setzbar. Diese ermöglicht es, die vermie-
denen CO2-Emissionen durch die Renatu-
rierung von Hochmooren abzuschätzen. 

Nach diesem Ansatz binden die obersten 
50 cm des Torfkörpers eines Hochmoores 
potenzielle Emissionen von rund 1000 
Tonnen CO2 pro Hektar, welche bei an-
dauernder Entwässerung über die nächs-
ten 50 bis 100 Jahre in die Atmosphäre 
gelangen würden. Basierend auf dieser 
Methodologie hat myclimate im 2019 das 
Klimaschutzprogramm für Hochmoore 
entwickelt und seit 2023 ein ähnliches 
Programm für Flachmoore.

Mehr als Klimaschutz: Ein Gewinn für 
die Artenvielfalt 
Das Schöne an diesen Programmen ist, 
dass sie global das Klima schonen und 

Abb. 2: Entwässerungsgraben. Diese werden bei einer Wiedervernässung zugeschüttet (Foto: Mélanie Siegrist).

ce processus et pour qu’un marais assé-
ché puisse à nouveau jouer durablement 
son rôle de puits de carbone.

Un sol marécageux intact piège le car-
bone durablement
Les marais à l’état naturel présentent un 
énorme potentiel de séquestration de 
carbone: bien qu’ils ne recouvrent que  
3 % des terres émergées, ils stockent 
près du tiers du carbone piégé dans le 
sol. Lorsqu’un marais est asséché, l’oxy-
gène qui pénètre dans le sol transforme 
les composés carbonés de la tourbe en 
CO2, qui se libère dans l’atmosphère. 
Pour inverser ce processus, il faut com-
bler les fossés de drainage (fig. 2 et 3). 

Dès que le niveau d’eau remonte et que 
l’état du marais se stabilise, la décompo-
sition de la matière organique s’inter-
rompt et le carbone reste séquestré dura-
blement dans le sol.

Une méthode développée par le WSL
Les projets de protection du climat impli-
quant la renaturation des marais sont 
réalisés grâce à une méthode développée 
par l’Institut fédéral de recherches sur la 
forêt, la neige et le paysage (WSL) qui 
permet d’estimer les émissions de CO2 
que la renaturation d’un haut-marais 
permet d’éviter. D’après cette méthode, 
les cinquante premiers centimètres de 
tourbe d’un haut-marais séquestrent des 

émissions potentielles de 1000 tonnes de 
CO2 par hectare, qui seraient libérées 
dans l’atmosphère au cours des 50 à 100 
prochaines années si le site n’était pas 
remis en eau. Sur la base de cette ap-
proche, myclimate a mis en place le pro-
gramme de protection climatique pour 
les hauts-marais en 2019, puis un pro-
gramme semblable pour les bas-marais 
en 2023.

Protection du climat et plus encore: des 
bénéfices pour la biodiversité 
La beauté de ces programmes est qu’ils 
préservent le climat à l’échelle mondiale 
en déployant aussi des effets bénéfiques 
pour la nature au niveau local. En effet, 

Fig. 2: Fossé de drainage qui doit être comblé lors de la remise en eau du marais (photo: Mélanie Siegrist).
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lokal positiven Einfluss auf die Natur ha-
ben. Denn intakte Moore sind als wasser-
reiche Ökosysteme auch wichtige Lebens-
räume für seltene oder gar bedrohte Tier- 
und Pflanzenarten. Zudem leisten sie  
einen bedeutenden Beitrag zur Klimaan-
passung: Ihr enormes Wasserspeicher-
vermögen hilft, den Wasserhaushalt in der 
Landschaft zu regulieren, Hochwasser-
schutz zu verbessern und in Trockenzeiten 
gespeichertes Wasser bereitzustellen. 

Finanzielle Förderung durch Klima-
schutzprogramme
Renaturierungsprojekte von nationaler 
Bedeutung werden durch Beiträge des 

Bundes, der Kantone sowie allfälliger 
weiterer Organisationen finanziert. Für 
Projekte, die in das Klimaschutzpro-
gramm aufgenommen wurden, zahlt 
myclimate einen Förderbeitrag. Dieser 
schliesst die Finanzierungslücke für die 
Wiedervernässung und wird durch den 
Verkauf der vermiedenen CO2-Emissio-
nen finanziert.

Bisher wurden zehn Projekte in den Kan-
tonen Freiburg, Glarus, Graubünden, Ju-
ra, Luzern und Neuenburg angemeldet 
und teilweise bereits umgesetzt. Das 
Programm ist offen für weitere Projekte 
und zielt darauf ab, möglichst viele 

Moor-Renaturierungen anzustossen, 
um die Synergien zwischen Natur- und 
Klimaschutz optimal zu nutzen. 

Antrag auf Förderbeitrag stellen
Kantonale Fachstellen und Organisatio-
nen, die eine Moor-Renaturierung im 
Rahmen des Klimaschutzprogramms 
von myclimate umsetzen möchten, kön-
nen ihre Projektideen über das Anmel-
deformular auf folgender Webseite ein-
reichen: myclimate.org /moore

Über myclimate 
myclimate ist Partner für wirksamen 
Klimaschutz – global und lokal. Gemein-

Abb. 3: Renaturierungsarbeiten im Kanton Neuchâtel. Die Gelder für die Bauarbeiten fliessen mehrheitlich in das regionale Gewerbe (Foto: Sebastian 
Eppler).

les marais sont des écosystèmes aqua-
tiques importants pour certaines es-
pèces animales et végétales rares voire 
menacées. Ils fournissent aussi une contri-
bution non négligeable à l’adaptation au 
changement climatique: leur énorme ca-
pacité de rétention d’eau aide à réguler le 
régime hydrique en faveur de l’agriculture, 
à améliorer la protection contre les crues et 
à disposer de réserves d’eau en période de 
sécheresse. 

Un soutien financier à travers les pro-
grammes de protection climatique
Les projets de renaturation d’importance 
nationale sont financés grâce à des contri-

butions de la Confédération, des cantons et 
d’autres organisations. Myclimate verse 
une subvention aux projets qui sont accep-
tés dans un programme de protection cli-
matique. Cette subvention, qui comble une 
lacune de financement pour la remise en 
eau, est financée par la vente des émis-
sions de CO2 évitées.

Jusqu’à présent, dix projets ont été annon-
cés dans les cantons de Fribourg, de Glaris, 
des Grisons, du Jura, de Lucerne et de 
Neuchâtel, et ont déjà été partiellement 
réalisés. Le programme est ouvert à 
d’autres projets, l’objectif étant de lancer le 
plus grand nombre possible de renatura-

tions de marais, afin d’exploiter les syner-
gies entre protection de la nature et protec-
tion climatique de manière optimale. 

Demander une subvention
Les services cantonaux N+P et les organi-
sations qui souhaitent renaturer un marais 
dans le cadre du programme de protection 
du climat myclimate peuvent déposer 
leur projet avec le formulaire en ligne 
disponible sur le site myclimate.org/
marais.

Qui est myclimate?
Myclimate est un partenaire engagé 
dans la protection efficace du climat au 

Fig. 3: Chantier de renaturation dans le canton de Neuchâtel. La majeure partie des fonds investis dans les travaux bénéficie à l’économie régionale 
(photo: Sebastian Eppler).
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niveau mondial et local. Avec des parte-
naires de l’économie ainsi que des parti-
culiers, l’organisation souhaite préparer 
l’avenir de la planète à travers des offres 
de conseil et de formation ainsi qu’en 
proposant ses propres projets. C’est 
l’engagement que myclimate poursuit en 
tant qu’organisation à but non lucratif, 
axée sur le marché et les clients. 
Votre entreprise ou votre organisation sou-
haite-t-elle financer l’un de nos projets de 
renaturation des marais afin de contribuer 
à la protection du climat? N’hésitez pas à 
prendre contact avec nous par courriel 
(info@myclimate.org) ou par téléphone au 
numéro 044 500 43 50.

Renseignements
myclimate, Pfingstweidstrasse 10, 8005 Zurich

Mélanie Siegrist

cheffe de projet du programme de protection 

climatique Marais

Tél. +41 44 500 43 50

Courriel: melanie.siegrist@myclimate.org

sam mit Partnern aus der Wirtschaft so-
wie Privatpersonen will myclimate durch 
Beratungs- und Bildungsangebote sowie 
eigene Projekte die Zukunft der Welt ge-
stalten. Dies verfolgt myclimate als ge-
meinnützige Organisation marktorien-
tiert und kundenfokussiert.  
Möchten Sie als Firma oder Organisation 
mit einem unserer Moor-Projekte Kli-
maschutz finanzieren? Zögern Sie nicht, 
uns zu kontaktieren per Mail (info@myc-
limate.org), oder Tel. 044 500 43 50.

Kontakt
myclimate

Pfingstweidstrasse 10 

8005 Zürich

Mélanie Siegrist

Projektleiterin vom Klimaschutzprogramm für 

Moore

+41 44 500 43 50

E-mail: melanie.siegrist@myclimate.org

Abb. 4: Wiedervernässtes Moor im Kanton Neuenburg (Foto: myclimate).

Fig. 4: Marais remis en eau dans le canton de Neuchâtel (photo: myclimate).


